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Chapitre 1  

Un exemple de centres de maths en classe  

La participation active  

Le temps passé dans ces centres est un temps  de  travail  et non un temps libre ou de récréation. Ą Les 

centres ne sont pas accessoires dans lõenseignement. 

Ce nõest pas  de  lõoccupationnel lorsquõils ont fini leur ç vrai  » travail.  

Les centres sont conçus po ur tous les élèves. Ą Les t©ches quõils doivent y faire remplacent  

avantageusement  les feuilles  dõexos traditionnelles.  

Pour améliorer la motivation  intrinsèque  des élèves  Ą il faut leur offrir des choix, sõassurer que lõapprentissage 

proposé est personnal isé sur les plans émotionnel, énergétique et physique.  

Pour stimuler  la  concentration  des élèves, il faut les faire  bouger . 

Le PE doit chercher lõ®quilibre entre routine et nouveaut®. 

Pour am®liorer lõint®r°t des ®l¯ves, plusieurs sc®narios : jouer, constr uire, discuter, mimer, raconter une histoire, 

r®soudre un pb, illustrer en images ou en mots, se d®placer, faire quelque chose de nouveaué 

La définition des centres de maths  

Des endroits dans la classe où les élèves, le plus souvent en binôme , utilisent le matériel pédagogique mis à 

leur disposition pour développer,  consolider  ou  accroitre  leurs compétences  maths.  

Ą Variété  dõactivit®s pour renforcer ou approfondir des notions d®j¨ enseign®es = meilleure compr®hension 

des maths.  Essentiellemen t de  la  résolution  de  pb  !  

Fondé sur la manipulation Ą favorise le passage du concret au symbolique.  

Il débouche  toujours  sur une  communication , orale ou écrite.  

Moment pendant lequel le PE peut observer ou prendre un petit groupe.  

Les différentes sections  de la classe   

(Cf chapitre 3)  

Utiliser des contenants portatifs (en plastique transparent avec couvercle et poignée) rangés à un même 

endroit de la classe  (facile dõacc¯s !). Meuble ¨ tiroirs, ®tag¯re, dessus dõun meubleé 

Mettre une étiquette portant un numéro  sur le devant de chaque boite. Ą Numéroter  les endroits  (bien 

disperser les endroits  ! tables, sol, couloir, ordinateur, tableaué) où se réaliseront les activités de ces centres 

de 1 à 10 si on a 20 à 24 élèves  (si < 24 élèves Ą ajouter un centre po ur chaque binôme en + ). 

Prévoir  une  table  pour  travailler  avec  un petit  groupe  avec  champ  de  vision  dégagé  pour  surveiller  la  classe.  



Possibilité de faire plusieurs fois le même centre.  

Installer  les centres  un par  un durant  les premières  semaines  de  lõann®e. 

Le travail en équipe  

Faire des  binômes  pour  réduire  le bruit  et  favoriser  les échanges  Ą au début faire par affinité puis plus tard 

par besoins et forces.  

Parfois travail ¨ faire en parall¯le mais si cõest un jeu ¨ 2 Ą il faudra sõassoir côte  à  cô te  (et pas face à face) 

pour voir les nombres sous le même angle.  

Si nombre impair Ą soit seul, soit trioé ¨ faire tourner. 

Le matériel pédagogique  

Seul le matériel pédagogique qui a déjà  été  employé  dans les le­ons donn®es ¨ lõensemble de la classe 

doit ê tre utilisé dans les centres. Ą Le PE modélise  la façon de lõutiliser en lõemployant avec les élèves à 

plusieurs  reprises  puis il le place dans les centres pour travailler en autonomie. Ą Permet au PE de résoudre 

les pb  potentiels et de réexpliquer certains éléments moins bien compris avant de les mettre en libre accès.  

Quand  on  enseigne  un nouveau  concept  ou  nouvelle  habileté  maths  Ą ne  pas  déplacer  tout  de  suite  le  

matériel  lié  à cette  leçon  le jour  même.  

Utiliser du matériel avec lequel on enseigne déjà et déplacer ce matériel et ces activités dans les centres de 

maths. Si on utilise un manuel  avec  guide  du  maitre  Ą prendre les jeux proposés, les activités suggérées pour 

les ateliers libres, les logiciels, le matériel  associ®é 

La diversité des activités  

Pour que les centres fonctionnent, il faut présenter une  diversité  dõactivit®s aux élèves.  

Chaque  centre  doit  offrir  plusieurs  activités  (2 ou  3)  sans submerger en laissant le  choix  ¨ lõ®l¯ve de faire 

lõactivit® quõil veut Ą occasions dõexplorer, de sõexercer, dõaccroitre le d®sir dõapprendre.  

Ą Permet de r®soudre le pb de lõ®l¯ve qui travaille trop vite ! Ą Quand il a fini une activité, il peut en faire 

une autre avant  la fin de la période.  

Il faut laisser le matér iel utilis® pr®c®demment dans un centre pour offrir du choix dõactivit®s. Ą Possibilité de 

placer 2 ou 3 articles différents liés au même concept dans la même boite.  

On peut inclure des  livres /des  albums  en lien avec le centre comme activité.  

Importance de  regrouper  tout  le matériel  dans le même contenant numéroté  : les roulettes , les dés, les 

jetons, les crayons, le papieré Ą pas besoin de se déplacer ou déranger le groupe du PE.  

  



Le temps pour sõexercer 

Les centres de maths  : occasions dõexplorer et consolider les concepts maths vus en collectif. Les centres 

permettent dõapprofondir leur compr®hension. 

Les élèves effectuent des  tâches  qui  doivent  leur  permettre  de  résoudre  des  pb  et  dõutiliser leurs capacités  

de  raisonnement.  Ą Ils doivent représenter  ce quõils apprennent par des dessins, des mots, des phrases ou 

même des interprétations théâtrales et de petites histoires.  

La différenciation pédagogique et les maths  

Lorsque les élèves travaillent en autonomie dans les centres, le  PE peut  observer  et  prendre  des  notes  pour 

faire ensuite un travail individualisé ou en petits groupes  (soit pour revoir la stratégie soit pour complexifier) . 

Ą Importance de prendre des notes sur la  compréhension  (et  les erreurs  de  compréhension)  des élèves. Ą 

Noter  ce  quõils font  et  ce  quõils disent  (noter  la  date  et  garder  un style  concis)  Ą Servira pour planifier les 

leçons à venir.  

Prendre des notes sur quelques élèves par jour. Ą Commencer par ceux qui nous posent  question, ceux quõon 

ne sait pas vraiment aider.  

Utiliser une planchette ¨ pince facilite la notation des observations lorsquõon circule dans la classe.  

Les fiches / Une tablette Ą écrire le prénom de chaque él ève dans le coin et les garder visibles.  Quand la 

fiche est terminée Ą la ranger dans le dossier de lõ®l¯ve et la remplacer. 

Quelques exemples dõ®l®ments ¨ observer  et à noter  : 

¶ Sait établir une correspondance terme à terme (ou pas)  

¶ Compte sur ses doigts  

¶ Peut compter à partir de 10  

¶ Peut construire une suite avec des cubes et  la décrire adéquatement  

¶ Écrit certains chiffres ¨ lõenvers 

¶ Peut comparer des solides en utilisant le vocabulaire approprié  

¶ Utilise des objets pour résoudre des pb  

¶ Peut passer du mode concret au mode symbolique  

¶ Fait un dessin pour résoudre une opération (a ddition, soustractioné) 

¶ Confond lõaiguille des minutes et celle des heures  sur lõhorloge 

¶ Peut utiliser des outils non conventionnels pour mesurer  

En fonction des observations Ą proposer  du  matériel  uniquement  pour  des  groupes  Ą mettre dans un sac 

en plastique avec  un autocollant de couleur indiquant quõil est r®serv® à ce groupe de couleur . 

Lõengagement progressif des ®l¯ves dans leur apprentissage 

Pour assurer le succès des centres de maths, il faut offrir de nombreuses  séances  dõenseignement explicite  

aux élèves, que ce soit pour maitriser des procédures ou pour renforcer leur compréhension de certains 

concepts. Ce nõest quõapr¯s que le PE pourra progressivement faire assumer aux ®l¯ves la responsabilit® de 

leurs apprentissages.  



 

Pour préparer les élèves aux routines des centres de maths Ą commencer par expliciter  ce  quõils auront  à  y  

faire.  Ą Montrer  comment jouer à un nouveau jeu maths, comment utiliser les tampons au centre des formes, 

commet vider le mat®riel de la boite et lõorganiser sur leur surface de travail en sortant les objets un ¨ la fois 

au lieu de tout déverser, montrer comment placer le  mat®riel sur un napperon dõapprentissage pour r®duire 

le bruit, indiquer comment ranger le mat®rielé 

La meilleure fa­on de sõassurer que les ®l¯ves travaillent efficacement de fa­on autonome est de 

commencer par bien mod®liser lõutilisation du mat®riel p®dagogique avant de le plac er dans un centre . 

Idée des «  bulles mathématiques  è (BD) pour utiliser le vocabulaire des maths et que les ®l¯ves lõemploient en 

autonomie.  

Les centres de maths Vs les ateliers libres  

Les centres de maths sont fondamentalement Í des ateliers libres  ! 

 



Dans les centres  : accent mis  sur la modélisation  par le PE et lõengament progressif des ®l¯ves par rapports 

à leur apprentissage.  Les élèves  aident  à  la  prise  de  décision  au changement des centres en faisant des 

suggestions sur ce quõils aimeraient mettre en pratique. Le PE ne remplace plus les centres chaque semaine ! 

(Cf chapitre 3)  

Dans les ateliers libres  : le PE accomplit souvent une trop grande  part  du  travail  (pense r au matériel 

n®cessaire, le construire, le manier, le d®couper, lõexpliquer, le r®expliquer, replacer apr¯s utilisation). Le PE 

décide  du moment où il faudra remplacer le matériel (habituellement chaque semaine  !) 

Les avantages des centres  :  

¶ Les élèves participent aux centres de façon quotidienne Ą ils travaillent naturellement plus fort  et 

plus activement  car ils feront une activit® quõils apprécient . 

¶ Les élèves ne  se tortillent  plus  sur leur chaise, ne se morfondent plus à leur table ou ne s e lèvent plus 

¨ tout moment pour venir poser une question sur la fa­on de remplir une feuille dõexos souvent 

dénuée de sens pour eux.  

¶ Les élèves ne vont pas  bâcler  le travail pour être les premiers aux centres puisque tout le moment a 

accès aux centres.  

¶ Permet de faire de la différenciation  pédagogique  pour les différents degrés de compétence des 

®l¯ves (plut¹t que dõattribuer la m°me t©che ¨ tous Ą on peut suggérer différentes activités et du 

matériel distinct pour développer les compétences dont ils ont b esoin)  

¶ Amélioration du comportement des élèves car les activités  sont pertinentes,  intéressantes  et  ne  

nécessitent  pas  le  PE.  

¶ Possibilit® de faire une feuille dõexercices projetée au tableau  Ą les élèves pourront résoudre les 

probl¯mes ¨ lõaide du mat®riel de manipulation.  

¶ Les élèves sont amenés à faire  des  liens entre  les concepts  quõils maitrisent  déjà  et  ceux  quõils 

découvrent . Ą Ils se rappellent ce quõils ont appris dans les le­ons collectives de r®solution de pb et 

peuvent le réutiliser.  

¶ Le plus important cõest le travail de r®solution de pb sous-tendu où ils exercent différentes stratégies  

de  compréhension,  dõorganisation, de  solution,  de  validation  et  de  communication.  

¶ Exploration de concepts à partir de matériel concret, discussions ent re pairs, mise en commun des 

d®couvertesé Ą pour consolider leurs connaissances et faire des liens entre elles.  

  



Chapitre 2  

Lõorganisation et la gestion des centres 
 

« Comment vais -je enseigner ce concept math et quel matériel vais -je utiliser pour ce faire  ? 

Le remaniement du matériel de manipulation  

Prévoir un temps en classe sans les élèves pour ranger  ! journ®e p®da, vacancesé 

 

La première étape  : le classement  

Retirer tout  ce  qui  se trouve  dans  un espace  de  rangement  (une seule étagère ou armoire) car plus facile à 

gérer. Ą Ne pas quitter lõendroit o½ on se trouve avant dõavoir compl¯tement fini ! 

Impression dõ°tre submerg® sous une quantit® infinie de mat®riel mais cõest n®cessaire. Ą Demander  de 

lõaide à un  collègue . 

Classer  les objets  par  pile  en  fonction  des  domaines  : les nombres, les opérations sur les nombres, les fractions, 

la g®om®trie, la mesure, le temps, lõargent, la statistique et la probabilit®. 

Rester focaliser sur le matériel de maths et ne pas se laisser distraire avec dõautres domaines. 

La deuxième étape  : lõ®limination 

Si on a des difficultés pour éliminer (trop vieux, abimé  ou inutile) Ą demander de lõaide ¨ un coll¯gue qui nõa 

pas ce pb.  

Prévoir sacs poubelle et mettre de côté ce qui pourrait s ervir ¨ dõautres coll¯gues. Ą Prévenir les femmes de 

m®nage que les poubelles seront plus remplies que dõhabitude ! 

Imprimer une liste ou des suggestions de mat®riel essentiel ¨ avoir en classe en maths avant dõ®liminer ! 

Devrais -je garder ce matériel  ? 

¶ Est-ce que ce mat®riel appartient ¨ lõ®cole ou ¨ ma classe ? 

¶ Est-ce que jõutiliserai ce mat®riel ¨ lõavenir ? Devrais -je demander lõaide dõun coll¯gue pour 

apprendre comment mõen servir ? 



¶ Est-ce quõil sõagit de mat®riel ou dõun objet que je pourrais examiner davantage et employer dans 

mon enseignement  ? 

¶ Ce matériel prend -il trop de place, pourrait -il aisément être remplacé  ? 

¶ Sõagit-il de mat®riel que jõavais lõhabitude dõutiliser, mais jõai remplac® par autre chose ? 

¶ Ai-je d®j¨ suffisamment dõexemplaires de ce matériel  ? 

La troisième étape  : le rangement dans des contenants  

Utiliser des contenants transparents pour mieux voir ce quõil y a dedans. Ą Le matériel associé à un même 

concept est regroupé dans un contenant étiqueté  (prévoir des étiquettes décollables)  et  de  taille  

appropriée . 

Utiliser les contenants d®j¨ en classe avant dõen acheter dõautres. 

La quatrième étape  : lõajustement (ou la gestion du syst¯me de rangement) 

« Une place pour chaque chose et chaque chose à sa place  » 

Consacrer 10 min ¨ la fin de chaque journ®e pour sõassurer que tout le mat®riel a ®t® rang® au bon endroit. 

Sõassurer dõenseigner aux ®l¯ves la mani¯re de ranger le mat®riel dans les contenants de la m°me mani¯re 

quõils les y ont trouv®s. 

 

Lõorganisation du mat®riel 

Cf ch apitres par domaine  

  



La préparation du coin de maths  

Similaire au coin bibliothèque  en littéracie Ą endroit  dans  un coin,  assez grand  (binôme) pour ranger le 

matériel  de manipulation et les illustrations quõon utilise pour enseigner les divers concepts de maths (plus 

rangé dans une armoire, hors de la vue) . Proche du calendrier mural pour servir de référent . 

 

Mettre un tapis  pour délimiter  lõespace, une horloge  à haute ur des yeux des élèves, 2 cahiers dõexos vierges 

pour que les élèves puiss ent y consigner leurs propres problèmes  que leurs camarades pourraient résoudre 

par la suite, un tableau blanc magnétique sur un chevalet afin que les élèves puiss ent lõutiliser dans leurs 

activités, des albums illustrés  traitant des concepts maths étudiés à mesure  que le PE les lira à voix haute aux 

élèves en classe.  

Des éléments décoratifs  : une lampe, des plantes, un auventé 

En d®but dõann®e, on peut placer le matériel  suivant  : des jetons de plastique colorés, des bâtonnets , des 

blocs de base 10, des cubes centim®triques emboitables, quelques napperons dõapprentissage, des grilles 

de 5 et 10 cases, des tableaux de numération , des jeux de cartes, des modèles de Frayer vierge s pour le 

d®veloppement du vocabulaire, des fiches dõinformation sur les additions et les soustractions. 

  



Lõenseignement avec du mat®riel de manipulation 

Plus on sera ¨ m°me dõ®valuer nos besoins matériels  pour chaque leçon et de réfléchir à la façon dont les 

élèves doivent utiliser le matériel, plus notre enseignement sera efficace.  

Prévoir des « périodes  dõexploration » quand on introduit du nouveau matériel de manipulation e n classe 

dès les premières sem aines de lõannée scolaire Ą sinon ils joueront quand même et on sera tenté  de le leur 

retirer.  

Lors de la pr®paration dõune s®ance : pr®parer le mat®riel dans des sacs, un nombre dõobjets pairs pour 

pouvoir les partager entre eux, un sac par binôme pour li miter le matériel, le s disposer non  loin de lõendroit o½ 

on va faire la leçon (coin regroupement  : élèves sur tapis et PE sur une chaise).  

Lors de la séance  : mod®liser comment utiliser le mat®riel, leur dire quõils vont disposer de quelques minutes 

(minut eur)  pour explorer le matériel mais que le matériel doit rester dans leurs mains ou leur napperon 

dõapprentissage et que si ce nõest pas le cas, on leur retirera. 

 

Quelques conseils liés au matériel de manipulation  

¶ Limiter la quantité de matériel de manipulation  

¶ Permettre aux ®l¯ves dõexplorer le mat®riel de manipulation 

¶ Établir  clairement les attentes quant  ¨ lõutilisation du mat®riel de manipulation 

¶ Rester coh®rent (retirer le mat®riel ¨ lõ®l¯ve qui ne lõutilise pas comme pr®vu) 

¶ Utiliser le matériel de manipulation en mousse  

¶ Éviter dõutiliser du mat®riel de manipulation en papier 

¶ Opter pour du mat®riel de manipulation bon march® ou dõoccasion 

¶ Utiliser des napperons dõapprentissage (au moins 20 cm sur 30 cm) Ą pour placer le matériel Ą aid e 

à gérer la surface de travail. Pièce de tissu, de similicuir, de feutre ou de papier de construction noir 

laminé, tapis de mousse  Ą antidérapant  ! 

¶ Énoncer  clairement les objectifs (expliquer pourquoi on utilise tel ou tel matériel de manipulation)  

¶ Discut er du matériel de manipulation avec les élèves (demander aux élèves de commenter, de dire 

comment ça les a aidés, donner des suggestions de matériel)  

¶ Permettre aux ®l¯ves dõutiliser le mat®riel de manipulation (ne pas enlever le mat®riel qui sert de 

« béqu ille è mais proposer une nouvelle strat®gie et lui demander de lõessayer) 

  



Chapitre 3  

La d®marche dõimplantation des centres 
Il est primordial de mod®liser et dõavoir une id®e pr®cise de la fa­on dont on veut que les ®l¯ves travaillent 

dans chaque centre avant même de commencer à les introduire.  

Où et quand commencer  ? 

Pour les élèves de 6 à 8 ans  Ą à partir de la 2e semaine  de  rentrée . 

Pour les élèves de 5-6 ans  Ą à partir de la 3e ou  4e semaine  de  rentrée  (avant  : mettre des centres 

dõexploration avec d®couverte du matériel chaque jour).  

Présenter un centre par jour en suivant la démarche suivante  : 

1. Regrouper tout le matériel dont on aura besoin dans ce nouveau centre et le placer dans une boite 

étiquetée.  

2. Pr®senter le mat®riel ¨ lõensemble de la classe et discuter avec les ®l¯ves de ce quõils pourront faire 

dans ce nouveau centre.  

3. Faire un référentiel  « je  peux  »  avec eux pour se rappeler les diff®rentes activit®s quõils pourront faire 

avec le matériel pour approfondir leur compréhension math.  

Lõenseignement en petits  groupes  ne devrait commencer quõ¨ partir  de  la  6e semaine  quand on aura eu 

le temps dõenseigner les routines. 

Durant les premières semaines de classe Ą on peut demander aux élèves de faire un remue -méninge . Ils 

devront d®finir ¨ quoi doivent ressembler les centres de math, ce quõon doit y entendre et comment on doit 

sõy sentir lorsquõon y travaille. Ą Afficher ce référentiel à la vue de tous. Possibilité de prendre en photos les 

élèves dans les centres et d e les afficher à côté pour illustrer.  

  



Ou bien à la place du remue -méninge Ą sõentendre sur 3-4 règles  générales  à respecter dans les centres 

de maths. On pourra aussi illustrer avec des photos.  

 

Les centres de maths en trois temps  

La période consacrée aux centres vient après une leçon collective MAIS on nõy trouvera pas le nouveau 

centre dans la foulée Ą il faut plusieurs séances collectives avant de le lancer.  

 

Si on respecte ces 3 temps Ą moins de pb de comportement, moins interrompu, travail plus productif.  

Les mini-le­ons devront °tre int®gr®es ¨ la routine quotidienne en d®but dõann®e pour lancer les centres puis 

seulement quelques jours par semaine  pour réguler .  

Ensuite les élèves rel iront le référentiel indiquant les comportements  à avoir dans les centres puis ils iront 

travailler en binôme . Ą En général un ou  deux  centres  de  15 à 20 min  chacun . Signal ou cloche pour indiquer 

le changement de centre.  

A la fin, coin regroupement pour u ne br¯ve p®riode de r®flexion et de discussion sur ce quõils ont fait, ce qui 

a fonctionné ou pas.  



Les mini - leçons  

Commencer la période consacrée aux centres par une mini -leçon ou période de modélisation Ą pour 

donner ligne directrice et consignes à respecter durant le travail autonome qui va suivre.  Ą Assurer un 

fonctionnement  tout en douceur des centres (manipulation du matériel, comportement à adopter, travail 

en binôme).  

D¯s quõon introduit une nouvelle activité ou un nouvel outil Ą mini - leçon  (5 à 10 min  maxi  !)  

Mini - leçon  Í leçon  collective  !  Ą Il ne sõagit pas dõenseigner de nouvelles notions ou habiletés maths.  

Mini-leçons  : 

¶ Lorsquõon introduit un nouveau centre de maths 

¶ Lorsquõon ajoute du nouveau matériel à un centre de maths  

¶ Lorsquõon r®viser (ou mod®lise ¨ nouveau) une activit® pratiqu®e dans un centre de maths 

Les mini-le­ons en d®but dõann®e scolaire 

Commencer les mini -leçons en demandant aux élèves de se mettre en position  dõ®coute (position qui 

dõapr¯s nous favorise le plus leur attention). Leur dire clairement nos attentes  par rapport ¨ ce quõils devront 

faire dans les centres, puis modéliser  explicitement  les comportements  à adopter. Ą Prendre  2 élèves pour 

illustrer ce quõon vient dõenseigner Ą les autres observent et disent ce quõils remarquent. 

Commercer par des  centres  assez simples  qui nécessitent peut de préparation (outre un bon 

enseignement).  

Pour expliquer comment utiliser le mat®riel et lõ®quipement 

Pour expliquer comment partager le matériel  

Pour expliquer comment faire une activité à t our de rôle  

Pour expliquer comment décider quelles activités faire dans un centre  

Pour expliquer comment régler un problème  

Pour expliquer comment trouver de lõaide 

Pour expliquer comment ranger le matériel  

  



La création de référentiels «  je peux  » durant les mini - leçons  

Faire participer  les élèves  à lõ®laboration des  référentiels  « je  peux  » pour  quõils les utilisent.  

Rassembler les élèves près d e nous, leur montrer plusieurs objets avec lesquels on a enseign® et quõon placera 

dans des centres de maths. Nommer chaque objet pour «  faire germer lõid®e » de ce qui sera possible de 

faire au centre dans la tête des élèves. Ą Les laisser réfléchir  1 min  puis faire écrire les idées. Ą Recopier leurs 

idées sur une fiche ¨ mettre dans les contenants ou ¨ lõint®rieur du couvercle. 

Utiliser des mots simples à comprendre. (Si on double un centre Ą doubler le référentiel aussi)  

La création des bulles maths dura nt les mini - leçons  

Pour utiliser le vocabulaire  approprié  des maths plutôt que des termes flous «  trucs  ». 

Rassembler les élèves autour de soi et passer quelques minutes à faire une bulle math. Ą Expliquer à quoi 

elles vont servir et pourquoi on veut quõils nous aident ¨ les cr®er :  

« Aujourdõhui, nous allons cr®er une bulle maths pour le centre de g®om®trie. Nous voulons nous 

exercer à utiliser le voc des maths pour maitriser ces nouveaux termes  et parler comme de vrais 

mathématiciens. Faisons un remue -méninge avec qq mots que nous avons appris et que nous 

pourrons utiliser au centre e géométrie.  » 

Dessiner une  grande  bulle  sur une feuille de papier pour rappeler que les élèves doivent utiliser c es mots  à  

lõoral. Ą Écrire « BULLE MATHEMATIQUE pour la géométrie  » en haut de la bulle. Ex : les solides Ą dessiner un 

cube et écrire «  cube  », dessiner un cône et écrire «  cône  èé 

On pourra aussi alterner en mettant une  phrase  à compléter sur la bulle  : « Ceci est un é . Il est é . Il a é . » 

Le but nõest pas dõintroduire du nouveau voc mais bien de permettre aux ®l¯ves de réviser  celui quõon leur 

a déjà enseigné  ! 

 

  


